
 

 

 

 

Du 1er au 6 Juin 2018, Frédérique Barbara, Benjamin Bardiaux, Gaëtan Carpentier, Franck Colinart 
et Didier Simus ont affronté les meilleures équipes européennes de raid sur l’ile de beauté, le récit 
d’une aventure vu par Frédérique Barbara avec quelques commentaires de Benjamin Bardiaux. 
 
En préambule : il y a un an au départ de l’édition 2017, je reçois un teaser où l’équipe Reims 
Champagne Aventure apparaissait…que de bons souvenirs me reviennent alors en mémoire. Je 
transfère ce teaser à mon coéquipier Ben avec pour commentaire : ils ne peuvent pas se passer de 
nous…et de là nous voilà embarqués à nouveau dans ce raid si beau si exigeant, ce raid un peu à part. 

2018 : 3 raideurs confirmés embarquent un raideur tout nouveau …avec comme objectif se faire plaisir, 
arriver au bout, faire un max d’étapes et franchir ensemble la ligne d’arrivée. 

Bon la préparation on va passer vite dessus : rapidement je me rends compte vu mon expérience 
passée que jamais Gaëtan et moi-même serons au point. Plein de raisons notamment médicales : 
blessure de Gaëtan au lendemain d’un swimrum et un ménisque !!!  Un déménagement : la vie quoi !!! 

La date du départ approche… l’angoisse monte ! De mon côté plutôt sereine je compte sur mon 
expérience et mon mental. Et je suis là pour aider mon mari. Je sais ce qu’il l’attend lui non alors je vais 
gérer probablement pour deux. Avec comme seul objectif qu’il prenne du plaisir et qu’ensemble nous 
franchissons cette ligne ! 

Nous sommes accompagnés par Benjamin et Franck, expérimentés qui ont su tout au long  de cette 
épreuve faire preuve de patience, d’encouragements, d’aide (ça c’est sûr !!!) et de bienveillance le tout 
dans une super ambiance. Sans oublier notre assistant Didier, raideur expérimenté aussi, jeune 
retraité féru de VTT : le best en assistance !  

Jeudi  31 mai : départ 9 h pour une traversée de la 
France direction Toulon où le bateau est prévu à 20 h.  
Nuit sur les flots de la méditerranée …une dernière nuit 
dans un vrai lit : ça compte ! 

Ben : L’expérience en raid c’est primordial donc 
lorsque vous avez déjà fait plusieurs raids à vous faire 
taper par des équipes qui tournent à la bière tous les 
soirs, il faut appliquer les méthodes qui fonctionnent, 
on attaque donc dès le bateau par la tournée de Pietra, 
pas facile le haut niveau, un bon moyen de mettre en 
confiance Gaëtan et Didier qui va aussi faire sa première assistance sur un grand raid. 

 



VENDREDI 1er JUIN  

 9h00 nous voilà Bastia. Nous sommes convoqués à 13 h à Portivechju (Porto-Vecchio), départ du 
prologue à 19 h. On ne sait pas grand-chose de ce qui nous attend. Le brief devrait nous en apprendre 
d’avantage. Il fait lourd chaud. La fatigue du voyage est un peu là…mélangée à l’excitation de savoir à 
quelle sauce nous allons être mangés tout au long de cette épreuve longue de 5 jours dont une nuit 
en course. 

Installation de notre premier campement, brief sur place du matos escalade et canyon et première 
déconvenue casques, longes ne passent pas le contrôle et bing  nous récupérerons finalement des 
casques homologués le soir et grâce à quelques petites relations nous serons dépannés en matos   

19 h : présentation des équipes sur la place au cœur de Portivechju (Porto-Vecchio), une cinquantaine 
d’équipes se mélange aux touristes : j’adore ce décalage !! 

Habillés du maillot de la meilleure équipe combative (en souvenir d’une chute mémorable  il y a 6 ans 
les organisateurs nous ont confié ce maillot-là : ouah là un peu de stress supplémentaire pour 
Gaëtan !!!) trop drôle  

 

C’est parti pour 40 minutes à enchainer trail d’orientation suivi d’une course d’orientation 
patrimoniale, ça court partout on se croise toujours au milieu de touristes qui eux tranquillement 
visitent ce patrimoine. Nous sommes en course on se pousse !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 

Très content de notre petite entrée en matière nous fêtons dignement en buvant un petit verre en 
terrasse : nous sommes en vacances hein quand même !!! 

Bon les festivités vont vraiment débuter le lendemain par une épreuve de 23 km de kayak de mer en 
orientation non-stop à la découverte des sublimes plages du golfe de Portivechju (Porto Vecchio), de 
San Ciprianu (Saint Cyprien) et pour finir la plage de Pinareddu (Pinarellu). 



SAMEDI 2 JUIN 

Le départ est donné toutes les minutes 
nous partirons en 2eme position :  trop 
bien. Et nous sortirons 2ème !!! Cool 
pour Gaëtan : débuter ce raid par sa 
discipline en ancien champion de kayak il 
a pris les commandements. On n’en a 
bien sur rajouté car nous savions que 
nous avions uniquement cette épreuve 
pour frimer face à nos deux compères qui 
excellent par ailleurs. Mais là …ils étaient 
un peu à la traîne quand même !!! Ils 
nous ont même confié la carte c’est pour 
dire  

3 h plus tard nous enfourchons nos VTT pour 34 km de Vtt afin de rejoindre le lac de l’Uspidali 
(Ospédale) : une grosse montée sur 10 km par moment à plus de 10 % ça use… non sans mal on 
parvient au bout de cette montée pour enchainer ensuite avec un parcours plus ou moins roulant, 
belle petites parties techniques où l’on se dit le parcours VTT passe par là Non ??? ah ben oui ça passe !  

Arrivée à notre assistance 
installée au pied du lac de 
l’Uspidali (Ospédale), 
magnifique cet endroit, nous 
repartons pour un trail 
d’orientation 12 km d’annoncé 
avec un dénivelé de 300 m… 
Les jambes commencent à 
être lourdes, on pousse sur 
celles-ci pour une jolie montée 
vers le sommet. Je reste 
derrière Gaëtan, les deux 
autres filent devant à bonne 
distance. L’équipe est soudée. 

En haut une option se présente à nous pour redescendre mais …en Corse on se méfie des chemins 
indiqués sur une carte par des pointillés …  
Là–haut les organisateurs nous indique « ça passe mais c’est fin, très fin » : décision de notre orienteur 
on rebrousse chemin on ne tente pas. Il reste plusieurs jours de course c’est le 1er jour on risque pas. 
Sage décision je pense en fin de journée : nous sommes un peu cramés sauf Franck (of course). Et là 
même sur un chemin visiblement mieux tracé on va jardiner un peu.  

Il est plus de 19h nous voilà rentrés et repartis pour une superbe via-ferrata juste de l’autre côté de la 
route : magnifique tout en haut une vue à 180° d’un côté la baie de Porto-Vecchio où le matin même 
nous pagayions et de l’autre côté la vue sur ce si beau lac de l’Uspidali (Ospédale) ! Une récompense 



pour finir un saut à la tarzan : contre toute attente je commence à maîtriser ces trucs de fou sorti de 
nulle part  

21h fin de cette 1ére journée…là à ne pas négliger  

1) L’apéro !! 
2) Un bon repas merci notre super assistant 
3) Dodo le plus tôt possible demain une autre grosse journée nous attend 

Ben : Effectivement une première étape costaud mais magnifique on aura quand même fait 10h42 de 
course, 2100 mD+ et plus de 67 km. Gros niveau en kayak de mer, chapeau bas à Gaëtan et Fred on 
était clairement à l’agonie derrière avec Franck, on a même un enregistrement vidéo où on leur 
demande de ralentir pour que l’on puisse suivre (il faudra vite faire disparaitre cette vidéo). On a 
clairement fait une très belle 1ère étape et on pointe seulement à 35 minutes des premiers après plus 
de 10h de course, belle performance. 
Sur une première journée comme cela il est facile de faire de grosses erreurs et là clairement notre 
expérience en raid paye. Avant le départ en kayak on avait bien observé les cartes et la réalité du 
terrain avec Franck on avait même pris des azimuts pour être sûr de nous, c’est tellement facile de 
partir sur un mauvais cap en mer… et c’est ce qu’on fait quelques équipes quasiment à l’opposé de la 
bonne direction. 
C’était la journée découverte pour Gaëtan et Didier de ce que va être cette semaine de raid. Le 
parcours c’est du costaud mais coté assistance c’est aussi du costaud (préparer et ranger le matériel, 
faire les courses, préparer à manger, faire le trajet entre deux points d’assistances) clairement pas des 
vacances. Didier comprend pourquoi la majorité des équipes ont deux assistants… 
Mention spéciale à l’apéro du soir Pietra ou rosé (frais s’il vous plait), c’est le petit challenge que nous 
nous sommes fixés pour ne pas se prendre la tête : Apéro tous les soirs. C’est très bon pour le moral 
de l’équipe et ça a tendance à casser le moral des équipes qui arrivent après nous et qui nous voient 
cool à l’apéro, j’adore… 
 

DIMANCHE 3 JUIN 2018 : 

Départ 8 h du camping de Zonza pour un trail d’orientation jusqu’au Col de Bavedda (Bavella).  

Indéniablement le manque d’entrainement, de dénivelé se fait sentir. Mais bon ça passe. On 
s’encourage. Par moment un peu seuls au monde avec des vues sublimes sur les montagnes aux 
alentours, on prend le temps de se dire ouah c’est beau !!! 

Arrivée au col de Bavedda (Bavella), nous prenons les vtt, là aussi c’est nouveau pour Gaëtan : ces 
transitions où l’on ne s’arrête quasi pas ; on enfourche les VTT et c’est parti pour 10km de descente, 
les freins « hurlent ». Gentiment Franck reste derrière moi alors qu’il maîtrise les descentes comme un 
malade. Gaëtan lui s’en donne à cœur joie …il peut être devant alors il en profite… 

Arrivée au parking, nous retrouvons notre assistant. Le temps de manger un bout. Ça va assez vite ; on 
charge notre sac canyon sur notre dos qui contient la combi, le casque le baudrier et tout ce qui va 
avec. Pas léger. On rejoint le départ du canyon via un sentier qui monte et oui encore et qui semble 
interminable.  



Au bout de 45 min on rejoint le départ du canyon de Purcaraccia ; on enfile nos combi ouf ça passe, 
casque et tutti… équipés comme il se doit pour enchainer toboggans, rappels et sauts  dans une eau 
bien fraîche pour ne  pas dire froide !!! 

Après un 1er toboggan et son effet 
rafraîchissant en atterrissant dans 
cette eau, nous enchainons la 
descente, ludique et 
impressionnante. 

Pour Gaëtan dont là aussi c’est une 
1ére tout ça est très 
encourageant  bon on se regarde 
faut y aller pas le choix. Les 
sensations sont là : jamais bien 
rassurés toutefois. Nous n’avons pas 
l’habitude de ce genre d’exercices et 
pour nous c’est toujours l’inconnu !  

Ceci dit cette eau nous aura bien requinquée l’air de rien. Deux heures après nous remontons sur nos 
VTT … Mais que ce fut dur. Franck prend mon sac je l’en remercie encore ! Plusieurs poses plus tard 
enfin nous atteignons le col de Bavedda (Bavella), arrêt à une fontaine et là nous retrouvons des 
sentiers roulants…quelques kms plus tard ..Une pause et là Franck me dit «et ton casque est à l’envers»  
personne ne l’avait vu : signe de fatigue non ?? Ce jour-là nous roulerons 50 kms avec un joli dénivelé 
finissant cette épreuve par une belle partie technique où grâce à nos vélos nous ferons des miracles ! 

Fin du chrono à 5kms du camping. Il est près de 21h lorsque nous retrouvons enfin notre assistant ! Le 
repas est prêt : trop fort cet assistant. Un petit tour au brief du lendemain et hop au lit ! 

Ben : Longue journée aujourd’hui, 11h57 de course, 73 kms et 3925 m D+. On a passé toutes les 
barrières horaires et nous prenons la 3ème place à l’équipe Australienne qui loupera une section VTT. 
Le Corsica Raid c’est des canyons fantastiques tel que celui d’aujourd’hui, c’est vrai que par manque 
d’habitude on n’est pas super à l’aise dans les passages techniques, il faut dire que notre vie ne tient 
qu’à ce petit bout de corde, il faut faire une confiance totale à l’organisation. C’est engagé mais que 
c’est beau. 

 

 

 

 

 

 

 



LUNDI 4 JUIN 2018 

8h du mat le temps est maussade, couvert à se demander si le départ pour le trek de montagne va être 
donné…et oui ! Le départ est au col de Bavedda (Bavella). On alterne les rochers (variante alpine du 
GR20), la forêt, des traversées de ruisseaux, des racines, une remontée vers le refuge de Asinau 
(Asinao) puis longue remontée vers les crêtes avant d’atteindre le sommet de l’Alcudina (Monte 
Incudine) à 2129m d’altitude, il y a de la neige, le temps d’une éclaircie nous apercevons une vue 
MAGNIFIQUE !! 

La descente sera plus 
chaotique. Gaëtan se 
faisant une cheville, 
déjà pas très à l’aise 
en descente là ce fut 
vraiment difficile. 

Heureusement 
strappé au cours de 
la descente, cela 
l’aidera à atteindre 
l’arrivée.  

Après plus de 6h de 
trek. J’avoue quant à 
moi une baisse de 
moral, surtout avec 

Gaëtan blessé. Mais bon l’esprit de groupe l’emporte. Le VTT est normalement moins traumatisant 
pour les chevilles, Ben m’assure un parcours plutôt plat. Bon je me laisse convaincre et j’ai eu raison. 
Le départ, loin d’être plat au début (hein monsieur l’orienteur) se révéla superbe avec une jolie 
descente en pente douce à travers le plateau du Cuscionu (Coscione).  

On se serait cru dans un autre pays comme les plaines du Pays de Galles. Voilà encore une fois la magie 
de cette île qui nous réserve des paysages à chaque fois nouveau et inattendu.  

Une descente où la bonne humeur était vraiment de 
la partie ! Un très bon souvenir. Bon les 10 derniers 
kms étaient moins faciles, à nouveau des parties 
techniques dans la caillasse… avant de rejoindre notre 
5é élément. Un petit apéro accompagné de 
charcuteries corse, un petit compex et prêt à repartir 
le lendemain :(-) 

Ben : Encore une grosse journée, 9h17 de course, 
2215 mD+ et quelques 55 kms. Mine de rien ce matin 
on a fait en 6 heures 2 étapes du GR20 (Bavedda / 
Asinau et Asinau / Maltaza). La blessure à la cheville 
de Gaétan est embêtante, on n’avance clairement pas en descente et nous perdons je pense une 



bonne heure sur nos concurrents rien 
que sur la descente. On se tient à notre 
objectif principal : aller au bout du raid 
tous ensembles. En arrivant à 
l’assistance, l’envie est forte pour Gaëtan 
et Fred de ne pas repartir sur la section 
VTT, j’insiste pour que l’on ne prenne pas 
de décision tant que l’on n’a pas repris 
des forces et là heureusement c’est du 
grand Didier avec une assistance 3 
étoiles, tout est prêt  pour que l’on 
puisse se restaurer comme il faut, cette 
assistance fut stratégique dans notre 
décision de repartir en VTT et nous sommes repartis, merci Didier. 
Il faut dire que j’ai vendu à Fred et Gaëtan que la section VTT serait cool, plutôt en descente après 
quelques kilomètres cool cela devient technique et il faut grimper en poussant les VTT. Avec la 
fatigue, Gaëtan me lancera un « Ben je te préviens, je ne fais pas plus de 200 m comme cela !! » il est 
dans le dur, il faut laisser passer l’orage, de toute façon on n’a pas le choix personne ne viendra nous 
chercher en hélico ici. Heureusement la suite de la section VTT est en profil descendant avec des 
paysages magnifiques et l’on prend tous du plaisir, Gaëtan nous fera même la pancarte sur une bosse 
en VTT, le moral est revenu on se marre bonne ambiance. Le soir à l’apéro (et oui on tiens le 
challenge) on rigolera bien de la petite phrase de Gaëtan, le raid c’est ça : des étapes importantes, 
des moments on l’on souffre vraiment et on se demande ce que nous faisons là et des moments de 
pur plaisir en communion avec la nature. 
 
 
 
 
MARDI 5 JUIN 2018 

La veille nous avions décidé de faire l’impasse sur le 1er trail de 12 km qui au 
départ du Col de Verde devait rejoindre la station de ski de Capanelle. La 
journée s’annonçait rude (étape de montagne) suivie d’une nuit. Décision 
commune : épargner à la cheville de Gaëtan une épreuve de trail, se 
concentrer sur le reste de la journée et marquer des points la nuit où 
l’orientation est toujours aussi rude ! Il faut rajouter que l’air de rien nous 
sommes attentifs au classement et que nous essayons de conserver notre 3 è 
place tout en ménageant les aptitudes des uns et des autres.  

Le temps s’annonce très moyen ; nous faisons donc l’impasse et rejoignons 
directement le départ pour le trek en haute montagne. Le but : le sommet du 
Rinosu (Monte Renoso) à 2350m. 

Pour y arriver un arrêt pour un superbe rappel de plus de 60 m. Je pense alors 
fortement à Gaëtan qui a le vertige : franchement faut y aller se balancer de 



l’autre côté de la montagne ; quel défi !!! Ce rappel de plus se révèlera en pendulaire sur plus de la 
moitié. Je le descends en binôme avec Benjamin : c’est drôle ! 

Puis une fois les esprits retrouvés : ah oui quand même c’est fou !!  

Nous reprenons notre ascension vers le 
sommet : au passage un beau passage dans 
la neige avec remontée à la poignée jumar. 
Ça y est je sais utiliser ce fameux 
accessoire : merci l’équipe du Corsica. 
Même si je ne pense pas m’en resservir de 
sitôt ; je me suis couchée moins bête ce 
soir-là !! Un peu magique quand même ce 
passage dans la neige : encore une fois 
comme tout ce qui nous est inhabituel 
nous mesurons cette chance que nous 
avons de vivre ces moment-là !  

Là sur les crêtes nous apprenons que la course est modifiée vu le brouillard ambiant, nous n’irons pas 
vers le sommet. Dommage. Via les crêtes nous redescendons vers la station. Au final un aller-retour.  

Nous nous adaptons très bien à cette nouvelle : d’un commun accord ce sera restaurant !!! Hum que 
ça fait du bien ! Un court temps nous sortons un peu de la course une petite parenthèse bien méritée… 
d’autant plus que ce soir nous savons que nous ne dormirons pas ! En effet l’étape de nuit nous 
attends. 

Nous sommes au centre de la Corse en montagne, nous devons rejoindre la côte est : Porticcio, il y a 
quelques heures de route.  

Ben : Suite à la décision de l’organisation pour des raisons météo de raccourcir l’étape du jour et à 
notre décision de ne pas partir sur le trail ce matin nous faisons une petite journée aujourd’hui 2h38 
de course, 625mD+ et environ 10 kms. La météo a perturbé notre stratégie du jour et nous perdons 
notre 3ème place au classement au profit des Australiens.  

 

 

EPREUVE DE NUIT : 

Quelques heures de repos, avant de prendre le départ de cette mythique épreuve. Tout le monde est 
angoissé par la nuit. … lors de mon 1er Corsica j’ai dormi dans le maquis faute de retrouver notre 
chemin. Cette expérience est toujours présente dans mon esprit. Ce qui n’est pas pour rassurer Gaëtan 
qui enchaîne les premières fois !!! 

22h top départ pour un coastering de 7 km. Quèsaco : on court le long de la plage mais en Corse faut 
savoir que les parties de sable fin sont entrecoupées de rochers …il faut sauter dans la nuit c’est simple 
comme chou et pas du tout glissant ;-(  



Au départ « on va se mouiller ? » bah oui un peu les pieds, dis-je. Quelques centaines de mètres après  
le départ nous nous retrouvons avec de l’eau minimum à la taille pour les plus grands…je vous laisse 
imaginer pour les plus  petits comme moi par ex !!! Trempés alors que nous sommes partis pour toute 
la nuit. Ça c’est du raid !!!!! 

Pas une simple partie de plaisir donc ce coastering qui se révélera plus long que prévu finalement ! À 
l’assistance je prends à peine le temps d’enlever le sable de mes chaussures…c’est reparti pour une 
belle course d’orientation de nuit à travers le maquis sur les hauteurs. Le dénivelé est bien présent. 
Deux  belles côtes franchement épuisantes, un passage à travers les arbres le long d’une source ! Là le 
mental est plus que nécessaire et en même temps une fois que tu es partie, faut rejoindre coûte que 
coûte l’arrivée. Très belle orientation de Ben. Avec un petit bémol à la fin. Interrogation : ça passe là ? 
oui oui ça passe… au final une sente où même les animaux auraient du mal à passer. Ronces, épineux, 
trous…mais même là, la bonne humeur est de la partie : qu’est-ce qu’on fout là !!! Il est 4h du matin. 
J’avais estimé depuis notre dernière balise où il restait 5 km (au moins madame me dit une gentille 
bénévole qui est là pour nous accueillir dans un village endormi en pleine nuit) à une bonne heure. 
Bon au final on doublera presque. Les australiens sur nos talons, après plusieurs erreurs d’orientation 
ce coup-ci ils ont pris l’option de nous suivre : les pauvres je pense que leurs mollets et leurs bras s’en 
souviennent encore. Ceci dit heureusement qu’ils 
étaient sur nos talons, l’un d’eux m’a repêché dans 
un trou : thank you  

Arrivée 5h du mat au camping, notre assistant 
endormi ouvre quand même un œil rassuré : il 
n’aura pas à venir nous chercher au milieu de nulle 
part ! 

Ben : Jamais facile l’épreuve de nuit, mais nous 
sommes expérimentés et nous avons essayé avec 
Franck de repérer au maximum la zone de départ pendant qu’il faisait encore jour cela peut nous faire 
gagner de précieuses minutes. Top départ, coastering avec un peu de natation j’adore, on enchaine 
ensuite avec le maquis, jamais simple mais nous faisons un sans-fautes en orientation jusque 4h du 
mat.  Il y a un paquet d’équipes plus rapides que nous qui nous doublent à plusieurs reprises de nuit, 
c’est plutôt marrant de les voir courir et jardiner. Sur la fin du parcours à quelques kilomètres de 
l’arrivée un excès de confiance me fait prendre un chemin difficilement carrossable, au début ça passe 
à peu près mais rapidement on est dans du maquis pur et dur avec des ravines importantes, il m’arrive 
de disparaitre dans un trou de temps en temps, Franck s’inquiète de ne plus me voir, je suis juste 2 
mètres en dessous…les Australiens ont suivi, dommage pour eux je m’excuserai avec un « sorry guys ». 
Arrivée 5h du mat, il y a encore pas mal d’équipe dans le maquis. Nous nous couchons content de notre 
épreuve de nuit, 30 km quand même et 1330 m D+ et puis finalement cette erreur d’orientation nous 
aura permis de montrer à Gaëtan et Franck , le maquis le vrai, ils en avaient tellement entendu parlé 
cela aurait été dommage de ne pas y passer une petite heure  

 

 

 



MERCREDI 6 JUIN : 

Douche, dodo 2h un réveil un peu « difficile » et c’est reparti : départ Kayak 8 bornes, on aime bien 
nous le kayak …j’ai l’impression de voler moi ! on sort donc dans les premiers. On enchaine sur un petit 
coastering. Plus loin, nous retrouvons tout notre équipement de canyon pour enchainer un canyon 
marin sur le site exceptionnel des Sette Nave. C’est un enchainement de sauts avec au départ une 
tyrolienne qui nous projette en mer et plouf !!!  

Parmi les sauts, un bond de 8 mètres que seuls 
Ben et Gaëtan effectueront. Le retour vers la 
sortie de ce canyon équipés de notre combi, 
matos baudrier et casque…est usant. 
Interminable. 

 Finalement sur le dos nous parviendrons à 
sortir de l’eau. Là nous opérons un changement 
de combi : on lâche la combi de canyon pour 
enfiler celle de nat. Mais qu’il est difficile 
d’enfiler une combi lorsque l’on est mouillé. Un 
petit moment de solitude. On rejoint le départ 
de la section natation (2km) pour rejoindre nos kayaks. Equipés de masque, tuba, palmes…et 
heureusement que nous avons pensé  à un système de tractage suite à notre expérience en swim run.  
D’habitude je suis devant c’est moi qui montre le chemin à   Gaêtan ; plutôt bonne nageuse. Et bien 
là ????????? une énorme angoisse : je n’y arrivais pas. Un truc de fou. Complétement paniquée.  

 

Carrément peur. Je ne voyais pas où on allait. 
Le noir. La fatigue ? Peut-être ? quoiqu’il en 
soit Gaëtan a pris très efficacement le relais : 
on a inversé et devant il a assuré comme un 
chef. J’étais sur le dos à battre quand même 
des pieds et à me demander mais c’est 
où !!!!!!!! 

Je me suis avachie (le mot n’est pas trop fort) 
sur la plage, en pleurs et épuisée.  

Du coup nous ne passons pas la barrière 
horaire pour la section de VTT.  

 

 

 

 



Prochain et ultime départ 14h pour les 8 derniers kms de kayak qui nous conduiront à l’arrivée sur la 
plage de Purtichju (Porticcio). C’est la fin. On  ne traine pas quand même. La mer est en train de se 
former et la fin est proche. L’énergie retrouvée nous permet de bien terminer cette étape. De toute 
façon les jeux sont faits : nous la passerons cette ligne d’arrivée. Fatigués certes mais heureux d’avoir 
vécu ensemble cette si belle aventure !!!!!!!!!!!!!! 

Ben : Réveil difficile ce matin mais c’est la dernière donc le moral prend le dessus sur la fatigue. On est 
tous cramés, Franck peut-être un peu moins mais ça fait dix fois qu’il me demande l’enchainement des 
épreuves du jour et il est incapable de retenir les infos, il est donc bien entamé également. Les rochers 
de Sette Nave c’est un moment magique, le saut de 10m c’est dans la tête que ça se passe mais c’est 
très impressionnant. Grosse partie de rigolade avec Franck à la fin de la natation, pas vraiment à l’aise 
dans l’exercice Franck s’est mis en mode cruising et il a bien admiré le paysage pendant que je tractais 
comme un fou pour garder le rythme. 

Passage de la ligne d’arrivée tous ensemble, Yes on l’a 
fait et on a pris un plaisir fou. Au-delà de l’aventure 
sportive c’est surtout l’aventure humaine que nous 
avons trouvé, une superbe ambiance entre nous et un 
résultat tout à fait honorable car nous finissons 4ème de 
l’épreuve dans notre catégorie 4 personnes en course 
et 1 assistant. 

Un très grand merci à Fred, Gaëtan, Franck et Didier 
pour leur joie de vivre et les excellents moments que 
nous avons passé ensemble. 

Un très grand merci à nos partenaires pour leur 
soutien. 

Quelle magnifique aventure et que de bons souvenirs. 

 

Frédérique et Benjamin  pour l’équipe Reims 
Champagne AVENTURE. 


